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Mot du conseil 
d’administration 
Bonsoir à vous chères dames, 

Je suis très honorée et très fière de faire partie de l’équipe de la Maison de Lina en tant que 

membre du conseil d’administration depuis maintenant six ans et je commence ma deuxième 

année en tant que présidente. J’ai grimpé les échelons comme on dit et petit à petit, le mot 

responsabilité prend tout son sens. 

Que veut dire responsabilité? Selon le dictionnaire cela veut dire « obligation ou nécessité 

morale de répondre ou se porter garant de ses actions ou celles des autres. A pour fonction une 

position qui donne des pouvoirs de décision mais implique que l’on rende des comptes. ». 

Durant ce parcours de six ans, j’ai cheminé, comme vous les femmes dans ce monde que je 

connaissais de l’extérieur, dont j’avais entendu parler et qui semblait si loin de ma réalité. Je me 

suis présentée au conseil d’administration parce qu’on m’a invitée en prétendant que je pouvais 

faire une différence. Surprise, on m’a élue. J’étais prête à relever ce défi. J’ai pris ma 

responsabilité sociale en main. Je me rends compte aujourd’hui que c’est beaucoup plus que ça. 

Étant membre du C.A., cela nous implique au niveau des décisions autant financières que des 

ressources humaines, ce n’est pas seulement faire amende honorable à notre conscience pour 

une cause qui nous tient à cœur. J’ai maintenant cette responsabilité du bon fonctionnement de 

la maison pour que chacune des femmes et des enfants hébergés aient le maximum de 

ressources pour qu’elles puissent reprendre le pouvoir sur leur vie. C’est quand même une 

grande responsabilité. Une chance, nous sommes une équipe, une ville, une société pour 

prendre en charge cette responsabilité, pour venir à bout de ce fléau qu’est la violence 

conjugale. 

Pour moi, la Maison de Lina, j’y pense à tous les jours. J’en parle dans mon réseau, je veux 

qu’elle brille et soit reconnue car le travail des intervenantes et de l’administration est si 

précieux. Je vous lève mon chapeau à toute cette belle équipe et aussi à vous, femmes 

hébergées qui ont eu le courage de demander de l’aide et de se responsabiliser pour une 

meilleure vie. Vous le méritez grandement! 

Merci à la Maison de Lina d’être une ressource pour les femmes victimes de violence, qu’elle 

soit physique ou psychologique, vous jouez un rôle très important au tournant de leur vie.  Vous 

avez toute mon admiration! 

Martine Carbonneau, Présidente 
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Mot de la coordonnatrice 
Le temps des bilans est à nouveau revenu ! Comme nous vous l’annoncions lors de notre 
dernière assemblée, le début de cette nouvelle année a été sous le même signe que l’année 
précédente, c’est-à-dire celui du départ de valeureuses femmes qui se sont investies corps et 
âmes, pendant de nombreuses années, pour les femmes et enfants victimes de violence 
conjugale. Nous avons donc accueilli de nouvelles femmes engagées pour la cause, en tout 
début d’année. 
 
Nous vous parlions aussi l’an dernier du début d’une démarche d’équipe visant à nous donner 
un portrait de nos relations de travail et des améliorations à apporter pour assurer une 
meilleure cohérence avec nos valeurs et notre mission. Nous avons donc travaillé très fort cette 
année afin de consolider, malgré les mouvements de personnel, le travail d’amélioration de nos 
façons de faire et de nos relations d’équipe. Toutes ont mis l’épaule à la roue et nous avons 
commencé à observer et même profiter des nombreux changements apportés. 
 
Toujours dans l’espoir d’être le plus cohérentes possible avec nos valeurs et principes, nous 
avons visé, par différents moyens, une plus grande implication de femmes intéressées par la 
cause de la violence conjugale. C’est ainsi que nous avons mis sur pied une structure et une 
démarche de formation des nouvelles bénévoles. Nous avons également favorisé la 
participation des femmes que nous aidons aux différentes décisions qui les concernent. Pour ce 
faire, nous avons mis en place un sondage concernant la gestion des tâches ménagères et nous 
avons travaillé à la mise sur pied de café-rencontres pour l’année à venir. 
 
Cette fin d’année fut également marquée par l’annonce et la confirmation de nombreux 
nouveaux projets pour l’an prochain. Que ce soit des capsules radiophoniques, de la prévention 
de la violence dans les relations amoureuses ou encore pour favoriser une meilleure 
accessibilité aux femmes immigrantes, particulièrement celles s’exprimant difficilement dans 
une des deux langues officielles. Beaucoup de beaux défis attendent l’équipe. 
 
Les administratrices ne seront pas en reste ! Effectivement, en plus des différents dossiers 
traités cette année, tels la mise à jour de la politique de conditions de travail, le suivi du 
processus d’accompagnement d’équipe et l’évaluation de la charge de travail de la 
coordonnatrice, ces dernières se sont activées pour la tenue, dans l’année prochaine, de 
nouvelles activités de financement qu’elles souhaitent voir devenir récurrentes par la suite ! 
 
C’est en regardant derrière qu’on se rend compte de l’ampleur du travail accompli… Et qu’on 
comprend le goût des vacances qui se fait de plus en plus sentir ! Toutes pourront certainement 
dire qu’elles les ont bien méritées ces vacances ! 
 
Je profite d’ailleurs de cette tribune pour remercier l’ensemble de ces femmes exceptionnelles 
qui s’impliquent réellement pour notre organisme mais surtout pour les femmes et enfants à qui 
nous venons en aide. Que ce soit les administratrices, les travailleuses ou les bénévoles, chacune 
a mis du sien pour traverser cette année de grands chamboulements et de reconstruction ! 
Merci à toutes ces personnes ainsi qu’aux organismes partenaires qui nous ont également 
soutenues. 
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Présentation de la Maison 

de Lina 

Notre histoire 

Bien que la grande aventure de mise sur pied de la Maison de Lina ait débuté au sein de l’équipe 

de la Maison L’Esther en 2004, sa naissance officielle est le 5 avril 2005. C’est ensuite à 

l’automne de cette même année que l’assemblée générale de fondation eu lieu. À l’été 2006, les 

premières travailleuses furent embauchées et l’emménagement dans une petite maison 

temporaire a eu lieu.  Pendant que la nouvelle maison était en construction, c’est en octobre de 

cette même année que les premières femmes et enfants furent accueillis à la Maison de Lina qui 

pouvait, à l’époque, accueillir seulement 4 personnes à la fois. Puis, à l’automne 2008, les 

femmes et les enfants commencèrent à être hébergés dans la nouvelle maison de 15 places.  

Au printemps 2009, un drame vient ébranler notre organisation. Une femme ayant déjà été 

hébergée à la Maison de Lina, madame Jinane Ghannoum est assassinée par son ex-conjoint. 

Puis à l’hiver 2010, en collaboration avec les deux autres maisons d’aide et d’hébergement ainsi 

qu’avec le CAVAC de Laval, nous organisons les premiers groupes de croissance personnelle. À 

l’automne suivant, des représentantes de notre organisme se joignent à 10 000 femmes 

présentes à Rimouski pour la grande Marche mondiale des femmes 2010 ! 

En 2011-2012, la Maison de Lina atteint un taux d’occupation record de 99% ! C’est aussi au 

courant de cette année que 225 patrouilleurs de la police de Laval ont reçu une formation au 

sujet de la violence conjugale. Cette activité a été réalisée en collaboration avec la Maison 

L’Esther, Le Prélude ainsi que le CAVAC de Laval. L’année 2012-2013 fut marquée par 

l’implantation d’une démarche de prévention des rapports de force dans une école primaire, en 

collaboration avec la Maison L’Esther. En 2013-2014, plusieurs outils d’intervention furent 

traduits afin de répondre plus adéquatement aux nombreuses femmes parlant différentes 

langues. 

En 2014-2015, en collaboration avec les deux autres maisons de la région, nous avons lancé une 

large campagne de sensibilisation et promotion : « Vous n’êtes pas folle ». L’année 2015-2016, a 

évidemment été marquée par le 10e anniversaire de la Maison de Lina mais aussi par notre 

participation active au projet régional de prévention « Couloirs de la violence amoureuse ». 

En 2016-2017, nous avons à nouveau présenté, toujours en collaboration avec les 2 autres 

maisons de la région, la campagne « Vous n’êtes pas folle ». Nous avons également entamé les 

démarches auprès du conseil municipal pour que la ville de Laval se proclame « Municipalité 

alliée contre la violence conjugale ».  
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Les années 2017 et 2018 furent marquées par un renouvellement majeur de notre équipe de 

travail suite à de nombreux départs. C’est donc aussi dans cette foulée de changements que 

nous avons travaillé à une redéfinition plus précise des valeurs de notre organisation ainsi 

qu’une bonification de nos façons de travailler avec les femmes et les enfants. Nous avons 

également participé à la deuxième édition régionale du projet de prévention « Couloirs de la 

violence amoureuse ». 

Notre équipe 

 Malgré les nombreux départs et changements au sein 

de l’équipe depuis l’an dernier, nous avons pu, encore 

cette année, souligner les 10 ans d’emploi à la Maison 

de Lina de trois travailleuses ! Nathalie Deslauriers, 

travailleuse permanente, intervenante auprès des 

femmes, ayant passé par plusieurs postes et horaires 

différents, dont celui de nuit et même un poste 

jeunesse en remplacement d’une collègue en congé. 

Fadwa Boubakri a quant à elle, occupé pendant la 

majeure partie de ces 10 ans, un poste d’intervenante 

jeunesse permanente. Puis, il y a quelques années, 

manifestant le souhait de faire un retour aux études, elle a choisi de laisser son poste temps 

plein pour devenir intervenante sur appel pendant ses études vers l’obtention de son 

baccalauréat en travail social, qu’elle a d’ailleurs obtenu cette année ! Puis, la dernière et non la 

moindre, Vicky Bond. Valeureuse travailleuse sur appel depuis ses débuts, Vicky est de celles qui 

nous permettent d’offrir non seulement des moments de répit aux intervenantes permanentes, 

mais également des journées de formation continue pendant lesquelles elles peuvent avoir la 

tête tranquille, sachant que cette femme dévouée veille au bien-être des femmes et enfants 

pendant leur absence ! 

Voici notre équipe de travailleuses pour l’année 2017-2018 : 

Intervenantes femmes 

Permanentes 
Aurélie, Caroline, (Catalina), (Evelyne), Kristelle, 
Marie-Cheronne, (Marie-Hélène), Nathalie, 
(Sara-Maude), Valérie, (Vanessa) 

Contractuelles Geneviève, Rose 

Sur appel 
Fadwa, (Gabriela), Kaïla, Kim, (Natasha), 
(Pascale), (Rebecca), Sarah, (Shirley), Vicky 

Emploi d’été Mélynda, Élodie P. 

Intervenante jeunesse 

Permanentes 

Joannie 

Intervenante polyvalente (Valérie - changement poste), Aurélie 

Intervenante suivi externe Fabienne 

Gestion 

Permanentes Jenny, (Marie-Christine), Laura* 

Contractuelle Julie 

Emploi d’été Élody D. (Romane) 

Légende : 

Prénom* = absence temporaire 

(Prénom) = ayant quitté l’organisme pendant l’année  
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Nous tenons aussi à spécifier que les travailleuses ont pu, comme c’est maintenant devenu 

notre habitude, compter sur le soutien d’une stagiaire. Cette année, elle était issue du 

programme de technique en travail social du Cégep de Lanaudière. Ana Gabriela a joint notre 

équipe à l’automne 2017 pour terminer son stage au printemps 2018. 

De plus, comme à chaque année, nous avons pu bénéficier d’une subvention du programme 

fédéral, Emploi été Canada, nous permettant d’embaucher 3 étudiantes. Deux d’entre-elles, 

Élodie P. et Melynda, ont occupé des postes d’intervenantes alors que pour une première fois, 

nous avons embauché une commis de bureau. C’est donc Élody D. qui était là pendant l’été pour 

prêter main forte à Laura, la nouvelle adjointe administrative.  

Au-delà des années qui se cumulent et des anniversaires que cela nous permet de souligner, le 

temps qui passe amène aussi son lot de défis. Nous avons donc poursuivi le travail entamé l’an 

dernier, avec le soutien de notre fidèle consultante, madame Chayer, afin de consolider notre 

équipe et nos façons de faire autour de notre mission, de nos valeurs et de nos objectifs 

communs, que nous nous sommes affairés à mieux définir. 

Ce travail, bien que nécessaire et bénéfique, a demandé beaucoup d’efforts, de temps et 

d’énergie à chacune des membres de cette fameuse équipe. Nous nous sommes divisées en 

comités afin de faire avancer différents chantiers, parallèlement au travail quotidien. Comptons 

parmi eux :  

 Le comité « Mission, valeurs, objectifs » qui a élaboré les premières ébauches de nos 
redéfinitions.  

 Le comité « Tenue de dossiers » qui a veillé à l’élaboration d’outils permettant une 
tenue de dossier plus facile et uniforme.  

 Le comité « Outils d’intervention » qui a terminé la révision de l’ensemble des outils 
d’intervention utilisés à la Maison de Lina. 

 
Ce ne sont là, que quelques exemples des nombreux dossiers qui ont été traités et du travail 

incroyable accompli par chacune. Nous ne pouvons passer sous silence le travail de 

restructuration qui fut également accompli au niveau de la gestion de l’organisme. Que ce soit 

du point de vue de la gestion administrative ou de la gestion des ressources humaines, nous 

nous sommes assurées d’avoir de meilleurs mécanismes de suivi et des processus clairs. En plus 

de faciliter le travail au quotidien, cela permet une meilleure transition lorsqu’une personne 

quitte définitivement ou temporairement son poste. Nous avons d’ailleurs ajouté 4 heures de 

travail par semaine au poste d’adjointe administrative afin de pouvoir bien intégrer ces 

processus et assurer un suivi adéquat des nombreuses tâches administratives. 

Le travail colossal accompli dans le champ des ressources humaines fut aussi fait, en partie, par 

des comités.  

 Le comité « Formation et accueil des nouvelles travailleuses » qui a revu la formation 
mais également le processus d’intégration au sein de l’équipe.  

 Le comité « Politique de conditions de travail » qui a révisé la politique en question.  
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 Le comité « Descriptions de postes » qui a mis au goût du jour les descriptions d’emplois 
qui dataient du début de notre organisation.  

 
Une révision du processus d’évaluation et de suivi du développement des travailleuses a 

également été faite par la coordonnatrice, avec le soutien de la consultante. 

Afin de préserver les bons liens malgré tous les changements, le comité social des travailleuses a 

organisé quelques activités d’équipe dont un super souper meurtre et mystère au cours duquel 

chacune a réellement pris son rôle au sérieux ! 

Nos bénévoles 

 

La maison de Lina a le souhait d’agrandir la participation et l’implication de personnes 

bénévoles. Nous sommes convaincues qu’elles peuvent faire une grande différence et qu’elles 

en retireront beaucoup. C’est pour cette raison qu’un comité des bénévoles a été créé et que les 

travailleuses en faisant partie ont veillé à bonifier la sensibilisation partagée et l’engagement 

souhaité. N’hésitez pas à nous contacter pour plus d’informations à ce sujet. 

Comme à chaque année, nous avons eu la chance de pouvoir compter sur des bénévoles toutes 

aussi généreuses qu’essentielles et pour la plupart, fidèles d’année en année!  

Avec le soutien de plusieurs bénévoles, dont le comité organisateur qui comptait quelques 

travailleuses, la fête de Noël a été, encore cette année, MAGIQUE! Nous nous sommes régalées 

avec un beau festin concocté par Amélia et Sabrina, nos bénévoles, et par des anciennes 

hébergées.  Les enfants d’une intervenante, Naïla et Aïsha ont préparé le traditionnel conte de 

Noël qui a été entendu lors de cette soirée. Nous avons aussi pu avoir la présence du Père Noël 

qui a été grandement apprécié par les enfants et les femmes présentes. Il est à noter qu’Amélia 

a également offert du soutien dans la gestion quotidienne de la maison en assurant une 

présence pendant des rencontres de groupes ou encore en cuisinant des repas pour soulager un 

peu la tâche des femmes hébergées. 
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Madame Maria Larosa et son comité organisateur nous ont, à nouveau, remis de merveilleux 

dons suite à leur évènement créé pour nous. La journée « Portes ouvertes », à l’automne 2017, 

a permis de recueillir, auprès des gens de la communauté, des cadeaux pour les femmes et les 

enfants victimes de violence conjugale ayant été accueillis par les maisons d’aide et 

d’hébergement des régions de Laval, Laurentides et Lanaudière. Tout cela apporte une aide 

précieuse en fonction des besoins des femmes et enfants et amène le sourire aux lèvres de 

toutes et tous. Lors de cet événement, nous avons également pu profiter du soutien de Marie-

Josée Godmer, Gabrielle Lecours et Josy Lasorsa-Godmer pour représenter la Maison de Lina et 

aider à gérer les nombreux dons reçus et leur transport. 

Monsieur Ménard, par sa disponibilité assidue mais aussi sa fidélité et sensibilité à notre 

organisme, s’est assuré que nous profitions des denrées offertes par le Centre de bénévolat 

Moisson Laval en allant, chaque semaine, les récupérer pour nous les remettre. 

Madame Manon Mérette a participé, avec nous, à embellir la salle de jeux des enfants, en y 

mettant corps et âme, tel que nous la connaissons. Elle a également offert du répit à certaines 

mamans en assurant la surveillance de leurs enfants pendant qu’elles s’affairaient à des 

démarches. 

Malgré le départ de 2 administratrices au courant 

de l’année, le travail et soutien de ce conseil 

d’administration a été grandement remarqué. Ces 

femmes, au grand cœur, ont offert généreusement 

leur temps pour soutenir l’équipe de la Maison de 

Lina. Elles sont restées à l’écoute des besoins et 

priorités, disponibles et impliquées pour les 

rencontres mensuelles ainsi qu’à beaucoup d’autres 

moments! Elles ont, entre autres, représenté la 

Maison de Lina lors de divers événements politique 

ou autres. On a pu voir aussi leur beau travail de 

réflexion et plusieurs actions ont été concrétisées.  

Notre maison 
Comme vous le savez, la Maison de Lina a fêté ses 10 ans il y a déjà quelques années. C’est 

toutefois en 2018 que le bâtiment que nous occupons aujourd’hui a eu 10 ans ! C’est pour cela 

que la Société d’habitation du Québec (SHQ) a procédé à une vérification administrative d’usage 

puisque la construction avait été rendue possible grâce au programme PAMH (Programme 

d’amélioration des maisons d’hébergement) qui est géré par la SHQ.  

Outre l’entretien régulier, nous avons dû procéder au remplacement de pièces majeures de 

notre fournaise afin d’assurer le confort des personnes hébergées l’hiver dernier. De plus, grâce 

au Programme de Soutien à l’action bénévole, la député de Fabre, madame Monique Sauvé, 
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nous a octroyé un soutien financier qui nous a permis de procéder à la réparation et à la 

peinture de notre rampe d’accès extérieure pour les personnes handicapées.  

Les années passant, nous devons, régulièrement, remplacer certains éléments du mobilier et 

2017-2018 n’a pas fait exception. Nous avons dû, entre autres, faire l’achat d’une nouvelle 

cuisinière, d’une nouvelle sécheuse et d’un congélateur en plus de remplacer certaines chaises 

de la salle à manger. Toutefois, étant donné la réalité des punaises de lit des dernières années, 

nous devons malheureusement refuser les dons d’ameublement usagé et donc faire l’achat de 

meubles neufs, ce qui se fait évidemment moins aisément étant donné les coûts y étant reliés! 

Comme nous voulons conserver un milieu le plus accueillant possible, nous essayons de 

renouveler l’aménagement et la décoration de certains espaces à chaque année. Grâce au 

soutien d’un généreux donateur et d’une bénévole tout aussi généreuse, nous avons pu refaire 

entièrement la décoration de la salle de jeux. 

Nous espérons d’ailleurs pouvoir établir des liens avec des entreprises qui nous permettraient 

d’acquérir gratuitement ou à moindres coûts,  des chaises de bureau et du mobilier dans les 

prochaines années. 
Notre mission : 

Tel que nous vous l’annoncions l’an dernier à pareil date, nous vous présentons ici le fruit du 

travail de redéfinition et de précision de notre mission, de nos valeurs et de nos objectifs. 

Comme nous avons évidemment travaillé à transmettre ces valeurs aux femmes que nous 

soutenons au quotidien, nous en avons invité certaines à imager leur propre vision de ces 

valeurs. Voici le résultat : 
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La Maison de Lina est un organisme sans but lucratif qui vise, à des fins sociales et politiques à :  
 Assurer accueil, hébergement sécuritaire et soutien aux femmes et enfants victimes de 

violence conjugale; 

 Sensibiliser ces personnes à leurs droits ainsi que la population à la problématique 
sociale qu’est la violence conjugale.  

La réalisation de ces objets, vise également, dans une perspective plus large, à contrer la 
violence conjugale dans une analyse féministe et globale. Nous favorisons les rapports 
égalitaires, la prise de conscience et l’autonomie de toutes les femmes. 

 
VALEURS 

Valeurs Notre définition féministe 

Le Respect 

 

C’est la reconnaissance de l’intégrité, de la dignité et la liberté des femmes. 

Respecter son droit à la différence, d’être un individu unique, d’agir et de penser 

différemment. Prendre en considération ses opinions, ses croyances, sa culture, 

sa religion, ses choix de vie, son orientation sexuelle, etc. dans une attitude 

réciproque de non-jugement.  

L’Égalité 

 

 

C’est favoriser le développement de rapports égalitaires avec et entre les 

femmes. Lutter contre les inégalités entre les hommes et les femmes car elles 

ont droit, sans discrimination, à l’égalité sociale, économique, politique, juridique 

et culturelle ainsi qu’au respect de ces droits. 

L’Autodétermination 

 

 

 

 

C’est mettre tout en place pour favoriser le développement de l’indépendance, 

de la créativité et de la liberté des femmes. Reconnaître leur plein potentiel à 

diriger leur vie et prendre des décisions pour elle-même et leurs enfants. 

Encourager les femmes à acquérir une vision plus large de la socialisation et de 

son impact sur leur vie en partageant avec elle notre vision de l’émancipation 

collective des femmes.  

La Justice sociale 

 

 

C’est croire à une égalité des droits et une solidarité collective. Lutter ensemble 

pour que les femmes aient droit à des services de qualité et un partage équitable 

des ressources qui doivent répondre à leurs besoins essentiels et à l’amélioration 

de leur bien-être.  

La Solidarité 

 

C’est favoriser un lien de solidarité par le développement d’un sentiment de 

responsabilité commune, d’unité et de reprise de pouvoir collective par un 

support mutuel. Se mobiliser et agir ensemble vers un objectif commun.  



 

12 

OBJECTIFS 

 Défendre et promouvoir les intérêts et les droits des femmes et enfants victimes de 
violence conjugale.  

 Développer des moyens d’intervention visant à enrayer la violence conjugale et ses 
effets par une analyse féministe. 

 Favoriser une démarche qui vise la reprise de pouvoir des femmes par elles-mêmes. 

 Informer et sensibiliser la population pour lutter collectivement à favoriser un 
changement individuel et social. 

 

Notre vision de la violence conjugale 

La violence faite aux femmes est un problème social. Historiquement, les rapports inégaux entre 

les sexes dans notre société, ont contribué à la domination des hommes et à la soumission des 

femmes. Les différentes formes de violence que les hommes exercent sur les femmes, au sein 

du couple, sont les manifestations, dans l’intimité, des rapports de pouvoir présents dans nos 

sociétés. 

La violence conjugale ne résulte pas d’une perte de contrôle, mais constitue, au contraire, un 

moyen choisi pour dominer l’autre personne et affirmer son pouvoir sur elle. Afin de maintenir 

la femme dans un état d’infériorité et pour l’obliger à adopter des comportements conformes à 

ses désirs, l’homme utilise différentes stratégies de contrôle. Les premiers signes peuvent être 

subtils et difficiles à déceler.  

La violence conjugale peut se manifester sous plusieurs formes : verbale, psychologique, 

physique, sexuelle et économique. Le caractère répétitif des épisodes de tension et de violence, 

en alternance avec des épisodes de justification et de lune de miel, représente ce qu’on appelle 

le cycle de la violence. Par conséquent, la femme perd à chaque fois un peu plus confiance en 

elle et doute de ses perceptions. Malgré tous ses efforts, elle n’arrive pas à faire cesser la 

violence et à modifier la situation, ce qui la maintient dans un sentiment d’impuissance.  

Fréquemment, la femme a déjà vécu plusieurs cycles avant de demander de l’aide. Elle arrive en 

maison d’hébergement avec une estime de soi très basse, d’autant plus que la société a 

contribué à la culpabiliser parce qu’elle a été violentée et qu’elle est restée dans cette situation. 

Afin de lui permettre de reprendre du pouvoir sur sa vie et de favoriser son autonomie, nous 

utilisons l’approche féministe. 
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Nos axes d’intervention  

Hébergement des femmes et enfants 
La maison d’hébergement étant un milieu de vie, les femmes et les enfants bénéficient de la 

présence et de l’écoute des intervenantes 24 heures sur 24 et ce, 7 jours par semaine. Toutes les 

occasions sont bonnes pour intervenir. Que ce soit autour de la cuisinière en préparant le repas, 

ou à la table lors des soupers communautaires, les discussions sont toujours riches et les 

échanges emprunts de respect. 

Comme le séjour en maison n’est 

évidemment pas toujours de tout repos, 

nous avons tenté, encore cette année, 

de créer également des moments 

d’évasion et de joie, pour permettre aux 

femmes de se côtoyer dans un autre 

contexte et d’ainsi créer des liens 

solides entre elles. Plusieurs activités 

ont donc été organisées en ce sens ! 

Bowling, sortie à la plage et souper-

spectacle furent à l’honneur cette 

année. Comme la maison 

d’hébergement se veut un lieu 

d’intervention mais également de sensibilisation et de changement social, nous nous faisons un 

devoir de souligner, chaque année, les 12 jours d’actions contre la violence envers les femmes 

ainsi que le 8 mars, journée internationale des droits des femmes. C’est dans ce cadre, que des 

activités ont été organisées avec les femmes hébergées pendant ces périodes.  

Nous avons reçu un nombre de demandes d’hébergement un peu moins élevé que celui de l’an 

dernier. Toutefois, étant donné la durée moyenne de séjour de 37 jours, notre taux 

d’occupation a explosé pour atteindre 98 % !  

 

 

 

 

 

 

 15-16 16-17 17-18 

Nombre de femmes 100 86 86 

Nombre d’enfants 21 44 36 

Durée moyenne de séjour 34 33 37 

Taux d’occupation 94 % 92% 98% 
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Admissions
45%

Refus par 
manque de place

37%

Refus autres 
raisons

18%

Demandes d'hébergement 
femmes et enfants

Hébergement des femmes et enfants (suite) 
Comme nous vous en faisions état l’an dernier, la durée de séjour est grandement influencée 

par la possibilité restreinte des femmes d’accéder à des logements à coûts modiques. Nous 

avons, tel que prévu, fait des démarches, en concertation avec les deux autres maisons de la 

région ainsi qu’avec le soutien de la ville de Laval, auprès de l’Office municipale d’habitation. 

Nous visions ainsi à mieux comprendre les règles de l’OMH et leurs méthodes d’application ainsi 

qu’à expliquer leurs nombreuses conséquences pour les femmes que nous aidons. Nous avons 

soulevé des difficultés particulières rencontrées par les femmes immigrantes victimes de 

violence conjugale. Suite à cette intervention, ces dernières ont maintenant la même priorité 

que les autres femmes victimes, même lorsqu’elles vivent au Québec depuis moins d’un an. 

Afin de participer à l’approfondissement des connaissances sur le sujet et à l’élaboration de 

nouvelles pratiques concernant les risques que comportent les nouvelles technologies pour les 

femmes victimes de violence conjugale, nous avons participé à une étude concernant la 

sécurité, la confidentialité et l’utilisation des technologies en maison d’hébergement. Espérons 

que le travail du Centre de documentation sur l'éducation des adultes et la condition féminine 

(CDÉACF) permettra d’entrevoir éventuellement des pistes de solutions et des éléments 

intéressants pour la mise sur pied d’une formation destinée aux travailleuses des maisons. 

 

 

 

 

 

 

Pendant leur hébergement, les femmes ont souvent besoin d’accompagnement dans diverses 

démarches. Comme plusieurs d’entre-elles ne maîtrisent pas très bien la langue française, ces 

démarches peuvent nécessiter plus de temps. C’est le cas, non seulement pour les femmes 

issues de différentes communautés ethnoculturelles, mais également pour les femmes ayant 

diverses limitations fonctionnelles. Le petit budget non récurrent, octroyé par le CISSS pour 

améliorer l’accessibilité de ces femmes à nos services, nous permet donc, quelquefois, de 

2017-2018 Femmes et enfants 

Admissions 122 

Refus par manque de place 99 

Refus autres raisons 49 

Total des demandes 270 
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Bien que SOS violence conjugale reste notre principale 

source de références avec 46% des femmes admises 

qui l’ont été via leur service, il est à noter que la 

référence policière a augmenté de 5 % par rapport à 

l’an dernier pour atteindre, 16 % des admissions ! 

 

Pour 49 % des femmes que nous avons accueillies, un 

rapport de police avait été fait.  

Et ce sont 41 % des femmes admises qui ont 

officiellement porté plainte, avant ou après leur 

arrivée en hébergement ! 

 

70 % des femmes ayant été hébergées 

étaient en relation depuis moins de 5 ans alors 

que 10% d’entre elles l’étaient depuis plus de 
20 ans 

remplacer les intervenantes qui accompagnent ces dernières et d’assumer des frais de 

transport. Nous avons eu la bonne nouvelle, en toute fin d’année, d’un financement permettant 

une meilleure adaptation de nos services en ce sens pour la prochaine année. Cela devrait nous 

permettre de nous assurer d’avoir le personnel nécessaire en tout temps pour répondre de 

façon beaucoup mieux adaptée aux besoins particuliers de ces femmes et enfants. Bien que les 

fonds annoncés soient non récurrents, nous espérons grandement que ce budget sera 

disponible également pour les années à venir ! Nous pourrions ainsi instaurer des solutions 

durables aux problèmes d’accessibilité que ces femmes rencontrent très fréquemment. 

45 % des femmes nomment la violence physique comme 

principale raison de leur demande d’hébergement 
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Témoignages de femmes 

 

Je recommanderais la Maison de Lina à d’autres 

femmes victimes de violence conjugale car les 

intervenantes sont pros et je me sens comme dans 

ma maison avec ma famille 

I felt there is someone gonna take care of me. 

Especially with my worker, I felt safe when talked 

to her. She was always support and I felt a lot of 

love and care from her. 
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Mélissa, 11 ans 

Intervention auprès des mères et des enfants 

 À la Maison de Lina nous 

sommes très soucieuses de la 

place que les enfants y 

occupent.  Comme nous les 

considérons eux aussi, 

victimes de la violence 

conjugale, nous leur 

accordons une place centrale 

dans l’intervention. L’objectif de l’intervention jeunesse est d’abord de s’assurer que les enfants 

ont leur place dans la maison et de leur permettre de diminuer leur niveau d’insécurité. Chaque 

membre de l’équipe y porte d’ailleurs une attention particulière.  

Un travail de collaboration étroit est fait avec la mère afin de la soutenir et de lui redonner du 

pouvoir sur son rôle de mère. Nous la considérons comme étant l’élément central dans 

l’intervention jeunesse. Donc, concrètement, l’intervention jeunesse se fait, autant avec les 

enfants qu’avec leurs mères, par le biais de rencontres formelles ou informelles saisies à même 

la vie communautaire.  Elle comporte aussi des activités axées sur le plaisir, de la référence et de 

l’accompagnement. 

Encore une fois cette année, nous constatons que le nombre d’enfant hébergés tout au long du 

séjour de leur mère est à la baisse. En effet, plusieurs ne viennent que les fins de semaines ou 

encore que quelques fois durant le séjour.  Cependant, encore une fois, moins d’enfants ne veut 

pas dire moins de mamans pour autant. Ainsi, des rencontres sont effectuées auprès des mères, 

que leurs enfants soient hébergés ou non, pour les aider à répondre à leurs besoins par des 

objectifs et moyens d’intervention. Par exemple, nous avons le souci de les soutenir dans le lien 

mère-enfant, de les éclairer sur les conséquences de la violence conjugale, etc.   

De plus, la défense de droits des mères et des enfants est un enjeu prioritaire au cœur de 

l’intervention jeunesse.  Que ce soit, par le biais d’accompagnements à la DPJ ou pour des 

démarches de garde des enfants ou encore lors des contacts avec des collaboratrices et 

collaborateurs de ressources jeunesse, l’intervenante jeunesse s’assure d’exposer l’analyse  

féministe du vécu de ces mères et enfants. Nous sommes à même de constater qu’un travail 

reste encore à faire auprès de plusieurs instances afin que les droits des mères et enfants que 

nous rencontrons puissent être pleinement reconnus. 

Comme nous avons également le souci d’offrir des moments de plaisirs aux enfants comme aux 

mamans, plusieurs activités leur permettant de sortir un peu de leur quotidien ont été faites en 

compagnie des intervenantes. Que ce soit via des brèves sorties à la crèmerie ou au cinéma ou 

par l’organisation d’activités de plus grande envergure comme une sortie à la plage ou une fête 

d’été, l’équipe de la Maison de Lina s’assure de permettre à ces jeunes de s’évader un peu du 

quotidien et de se créer des souvenirs joyeux en compagnie de leur maman. 
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Notons également que grâce à notre généreux 

collaborateur, St-Hubert Express de Ste-Dorothée, des 

enfants ont même pu aller rencontrer les supers 

mascottes de la Pat Patrouille l’hiver dernier ! 

Service externe jeunesse 
Comme les années précédentes, nous avons continué d’offrir des services externes jeunesse.  

Ces services consistent à offrir des rencontres, de l’accompagnement, de l’écoute téléphonique, 

de la référence et de la défense des droits avec des mères et leurs enfants qui ne sont pas 

hébergés présentement. Ces suivis ont pour but de répondre à leurs différents besoins en lien 

avec le contexte de violence conjugale.  Nous comptons toujours être en mesure d’offrir plus 

largement ce service puisque la demande est encore un fois présente. 

Pour finir, le secteur jeunesse n’a pas été épargné du mouvement de personnel.  En effet, 

Aurélie Biasi a remplacé Valérie Mérette au poste d’intervenante polyvalente priorité jeunesse.  

D’autres mouvements ainsi que des réflexions en lien avec les besoins jeunesse sont à prévoir 

lors de la prochaine année.  À suivre… 

 

Services rendus AU TÉLÉPHONE ET PAR COURRIEL 
Femmes 

enfants et tiers 
Intervention/consultation téléphonique 44 

Référence / information 4 

Total 48 

 

Ligne d’urgence, écoute, références et 

informations 

En plus d’assurer le suivi des femmes hébergées, les intervenantes assurent une présence 

téléphonique 24 heures par jours et ce, 7 jours par semaine. Les demandes sont diversifiées, 

mais sont, la majorité du temps, soit des consultations téléphoniques, que nous appelons des 

« écoutes » ou encore, des demandes d’hébergement. Nous nous assurons également de 

référer toute personne ayant des besoins auxquels nous ne sommes pas en mesure de 

répondre.  

Services rendus en personne 

Consultation face à face -Mère 12 

Consultation face à face - Enfant 11 

Soutien dans les démarches - Mère 4 

Consultation face à face – Mère -enfant 5 

Total 32 

Demandes services sans hébergement 

Demandes acceptées 32 

Refus - manque de place 0 

Refus - problématique autre 0 

      Total 32 
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Le suivi externe / post hébergement  
Individuel 

Le suivi externe et post-hébergement, s’adresse aux femmes victimes de violence conjugale, 

qu’elles soient ou non avec leur conjoint. C’est un suivi individuel offert aux femmes qui 

souhaitent démystifier la violence conjugale ou continuer leur cheminement après 

l’hébergement. Elles ont besoin de valider leurs perceptions, d’être écoutées, d’être crues et 

surtout d’être informées sur leurs droits et recours.  

En suivi externe, un des postulats sur lesquels s’appuie l’intervention féministe, telle que décrite 

dans la charte des maisons membres du Regroupement, prend tout son sens : Que les femmes 

ont le potentiel et les habiletés pour diriger leur vie et prendre des décisions qui vont dans leur 

intérêt. 

Dans ce contexte, le suivi peut prendre différentes 

formes selon si la femme décide de rester avec le 

conjoint ou pas. Pour celles qui restent avec le 

conjoint, le non jugement est nécessaire pour 

avancer dans un suivi basé sur la confiance et la 

transparence. L’alliance avec la femme est 

complète lorsque nous sommes prêtes à l’accompagner dans cette décision puisque, pour elle, 

c’est la meilleure façon d’arriver à la reprise de pouvoir ou tout simplement assurer sa sécurité. 

Pour les femmes qui décident de mettre fin à la relation au moment où elles entament le suivi 

ou durant celui-ci, il y a une nette différence sur le nombre de rencontres nécessaires. Dans ce 

contexte, nous nous retrouvons immédiatement 

dans des démarches juridiques, (divorce, garde 

d’enfants, demande de pension alimentaire, 

séparation de biens) qui peuvent être longues et 

qui influencent les progrès dans la reprise de 

pouvoir.  

Services rendus AU TÉLÉPHONE ET PAR COURRIEL Femmes et tiers 

Intervention/consultation téléphonique 243 

Référence/information 49 

Autre 5 

Total 297 

Demandes services sans hébergement 

Demandes acceptées 65 

Refus - manque de place 0 

Refus - problématique autre 2 

Total 67 

Services rendus en personne – femmes 

Consultation face à face 266 

Accompagnement 21 

Total 287 
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Afin de vous donner un aperçu du genre de travail effectué lors des rencontres externes, 

Fabienne a voulu vous partager un de ses outils d’intervention : 

 

 

 

Cette année, à l’externe, un dé a eu la vedette…. 

Le dé des émotions 

Nous avons beaucoup mis l’accent sur la conscience de soi avec les femmes et une façon d’être 

en contact avec soi est d’être en contact avec nos émotions. Le dé des émotions permet d’être 

en contact visuel avec nos émotions, y mettre un chiffre les rend plus accessibles.  

1ère étape : Tenir le dé dans la main 

2ème étape : Regarder les chiffres, les visualiser dans la tête 

3ème étape : Faire un lien entre un chiffre et comment je me sens 

4ème étape : Mettre une émotion sur le chiffre (Je suis sur un trois parce que je suis, anxieuse. 

Aujourd’hui je dois rencontrer… ou je dois faire une évaluation de…).  

5ème étape : Prendre soin de moi, de l’émotion ressenti.  

On commence dès le réveil et on continue toute la journée car le chiffre peut fluctuer. Quel que 

soit le chiffre, on fait une prise de conscience de comment on aborde notre journée. Une fois 

l’émotion identifiée, nous devons nous en occuper.  

Prendre conscience de soi = Prendre soin de soi !!! 

Ex : Si je me sens sur un gros 4, je prends conscience que ce n’est peut-être pas le moment 

d’être en contact, à moins d’obligations, avec une personne qui me prend beaucoup d’énergie 

ou est négative pour moi. Je prends aussi conscience de mon propre comportement 

(mécanismes qui peuvent avoir un impact négatif autour de moi).  
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Les groupes externes 

Cette année encore, notre ressource a collaboré avec les 2 autres maisons d’aide et 

d’hébergement et le Centre d’aide aux victimes d’actes criminels (CAVAC) de Laval pour la tenue 

de 2 groupes de croissance personnelle pour les femmes victimes de violence conjugale. 

Fabienne a donc coanimé les 12 rencontres de l’un de ces deux groupes. Encore cette année, les 

8 participantes ont développé de beaux liens d’entraide ce qui rejoint l’un des objectifs du 

groupe : briser l’isolement des femmes. D’ailleurs, certaines d’entre-elles sont  restées en 

contact après la fin des rencontres. 

Nous avons également organisé notre traditionnelle fête de Noël qui réunit les femmes et 

enfants hébergés, les anciennes hébergées et leurs enfants ainsi que les femmes ayant profité 

d’un suivi externe dans la dernière année. Cette fête permet également à chacune de reprendre 

contact avec les intervenantes. Nous en avons profité pour leur offrir des cadeaux recueillis 

grâce à nos généreuses donatrices et généreux donateurs ! Ce sont environ 40 femmes et 

enfants qui ont profité de ces beaux moments de joie et de solidarité. Un buffet, préparé avec 

amour par nos bénévoles, a pu être servi et plusieurs femmes et enfants ont pu danser, 

s’amuser et profiter pleinement de ces retrouvailles. 

Prévention, promotion et sensibilisation 

Les couloirs de la violence amoureuse 

 

 

Pour une deuxième année, en collaboration avec la Maison l’Esther, la Maison le Prélude, 

l’organisme Mesures alternatives jeunesse (MAJL), la commission scolaire de Laval, le SPVL et le 

CISSSL, nous avons eu la chance de participer aux Couloirs de la violence amoureuse visant la 

prévention de la violence dans les relations amoureuses chez les jeunes.   
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Prévention, promotion et sensibilisation 

(suite) 

Il s’agit d’un outil de sensibilisation interactif présenté sous forme d’un labyrinthe à l’intérieur 

duquel les jeunes sont plongés, pendant environ 40 minutes, dans l'intimité d'un jeune couple. 

De façon interactive, ils y découvrent, à travers l’évolution de la vie amoureuse du couple, les 

signes précurseurs de la violence amoureuse, son cycle, son évolution, les conséquences qu’elle 

entraîne et les façons de s’en sortir.  

Les couloirs qui étaient, encore cette année, installés au Cosmodôme de Laval, ont pu accueillir 

pas moins de 426 jeunes âgés en entre 15 et 18 ans, de 6 écoles de Laval.  

Cette activité de prévention était accompagnée de 2 rencontres en classe avec les jeunes en 

collaboration avec un intervenant de l’école. La première rencontre qui avait lieu avant les 

couloirs avait pour objectif de faire réfléchir les élèves sur les éléments gagnants d’une relation 

saine et de leur présenter l’activité des couloirs de la violence amoureuse afin qu’ils y soient 

préparés. La deuxième rencontre, qui avait lieu quelques semaines après leur participation aux 

couloirs de la violence amoureuse, servait à poursuivre le travail de sensibilisation et à outiller 

les jeunes sur la violence dans les relations amoureuses par le biais d’un quiz interactif, d’un 

retour sur les notions vues et sur les ressources d’aide disponibles pour les soutenir.  

VIRAJ/PASSAJ 
Depuis quelques années maintenant nous sommes présentes à l’école Leblanc de Laval afin de 

coanimer des ateliers de prévention à la violence dans les relations amoureuses. VIRAJ destiné 

aux élèves de secondaire 2 vise, par le biais d’un théâtre forum qui permet la participation des 

élèves, à les faire réfléchir sur des sujets tels : la possessivité, la jalousie, la socialisation et les 

types de violence, afin qu’ils identifient les bienfais d’une relation saine. Outre les animations 

effectuées par les travailleuses des deux autres maisons, Joannie, notre intervenante jeunesse, a 

animé des ateliers VIRAJ auprès de 5 groupes. Pour un total d’environ 150 jeunes.  

De son côté PASSAJ, qui s’adresse aux élèves de secondaire 5, aborde le contrôle dans les 

relations amoureuses ainsi que la violence et le harcèlement sexuel. Ce sont 3 groupes qui ont 

été, eux aussi, rencontrés par Joannie pour ces ateliers qui ont donc regroupé autour de 90 

jeunes. 

Présentation de la Maison de Lina à l’École internationale de Laval 

Cette année, nous avons été invitées par une enseignante de secondaire 2 de l’école 

internationale de Laval, à venir présenter la maison d’hébergement, dans le cadre de leur cours 

d’éthique et culture religieuse.  L’objectif était que les élèves comprennent mieux ce qu’est une 

maison d’aide et d’hébergement pour les femmes victimes de violence conjugale et leurs 

enfants, afin de pouvoir nous offrir du soutien tout au long de l’année.   
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Affiche signée de tous les élèves de secondaires 2 que nous 

avons rencontrés, avec des petits mots d’encouragement 

 

Nous avons donc rencontré 9 classes de secondaire 2 et en avons profité pour les sensibiliser 

aussi à la problématique de la violence dans les relations amoureuses en leur présentant un 

atelier inspiré du programme VIRAJ.  Ce sont donc autour de 270 autres jeunes qui ont été 

rencontrés. 

À la suite de ces rencontres, nous avons 

bénéficié de dons de toutes sortes 

venant des élèves : denrées 

alimentaires, vêtements, produits 

d’hygiène, cadeaux pour les femmes et 

enfants, dons en argent ainsi que des 

petits mots et attentions particulières 

afin d’aider les femmes et enfants à 

traverser cette période de leur vie.   

Cette collaboration a été fortement 

bénéfique d’un côté comme de l’autre.  

Souhaitant qu’elle se poursuive dans 

les années à venir. 

 

Voici un résumé en chiffres des activités de prévention auprès des jeunes cette année : 

Lieux Programme ou sujet Personnes rejointes 

École Leblanc (école secondaire) 
VIRAJ sec. II 150 

PASSAJ sec. V 90 

École internationale de Laval Animation sec. II 270 

Cosmodôme de Laval Couloirs de la violence 
amoureuse 

426 

Total 936 jeunes 

 

Projets à venir 

En plus des nombreux projets auxquels nous avons participé, plusieurs semblent vouloir se 

dessiner pour les années à venir. Nous avons effectivement débuté, suite à l’initiative du service 

de police de Laval, des travaux, en collaboration avec plusieurs acteurs régionaux, pour 

l’élaboration d’un nouveau projet de sensibilisation et de prévention de la violence dans les 

relations amoureuses chez les adolescents. Quelques rencontres ont eu lieu et le projet devrait 

voir le jour officiellement au cours de l’an prochain ! Ayant également été approchées par le 

CISSSL pour vérifier notre intérêt à contribuer dans l’implantation du nouveau programme 

d’éducation à la sexualité dans les écoles de la région, il y a fort à parier que notre rapport de 

l’an prochain sera garni de projets de prévention et de sensibilisation ! 



 

24 

Prévention, promotion et sensibilisation 

(suite) 

Voici les lieux où nous avons été faire des activités de sensibilisation à la population adulte cette 
année : 

Lieux Personnes 
rejointes 

Compétence 2000  80 

Alliance de la fonction publique du Canada (AFPC) 80 
Biennale des femmes de la FTQ 100 

Total 260 

 

En plus de ces présentations à de grands groupes, nous répondons également à d’autres 

types de demandes de sensibilisation. Par exemple, Fabienne a rencontré 3 étudiantes de 

l’Université de Montréal, qui avaient choisi notre ressource pour faire une présentation 

dans le cadre d’un de leur cours du Baccalauréat en travail social. 

 

Suite aux actions entamées dans le cadre de la campagne de sensibilisation proposée par 

notre Regroupement provincial l’an dernier, nous avons été heureuses de récolter le fruit de 

notre travail en apprenant que la ville de Laval devenait officiellement une « Municipalité 

alliée contre la violence conjugale ». C’est effectivement en tout début d’année, soit en 

avril 2017, que le conseil municipal, profitant d’une de ses rencontres mensuelles, a adopté 

une résolution en ce sens. Au-delà de l’image forte que cela envoie à la population, la ville 

de Laval s’est ainsi engagée à nommer une personne pivot qui assurera le lien entre la ville 

et les organismes œuvrant en violence conjugale. Elle s’est également engagée à rencontrer, 

deux fois par année, les responsables des trois maisons d’aide et d’hébergement de Laval 

pour parler des enjeux touchant la violence conjugale et assurer un meilleur arrimage et une 

plus grande cohérence entre les diverses 

actions. Nous avons d’ailleurs tenu une 

première rencontre en juillet. Ce fut 

l’occasion de remettre un certificat 

attestant officiellement du titre de 

Municipalité alliée contre la violence 

conjugale, mais ce fut aussi l’occasion, 

pour les représentantes des maisons, de 

partager diverses préoccupations dont 

celles concernant les difficultés d’accès 

aux logements sociaux ainsi que la 

volonté de rendre la formation en 

violence conjugale récurrente pour les 

policiers. 



 

25 

Défense de droits 

Tel que stipulé dans les objets de notre mission, nous avons le mandat de : 

« Défendre et promouvoir les intérêts et les droits de ces personnes (les femmes et enfants 

victimes de violence conjugale) en sensibilisant la population à des questions qui les concernent 

telles les conséquences individuelles et sociales de la violence conjugale; » 

Comme à chaque année, nous avons participé à plusieurs actions et campagnes virutelles de 

sensibilisation et signé diverses pétitions. Il est à noter que plusieurs des actions auxquelles 

nous avons participé cette année ont été initié par notre Table de concertation de Laval en 

condition féminine. Cet organisme, qui a justement comme principal mandat la défense 

collective des droits des femmes, est d’un réel support dans la mise en œuvre des actions qui 

ont nécessairement une plus grande portée du fait qu’elles sont faites en concertation avec 

l’ensemble des actrices régionales préoccupées par la question !  

Nous avons d’ailleurs commencé 

l’année par l’adoption en AGA de 

la TCLCF, d’une motion 

d’indignation face au sous-

financement chronique de 

l’organisme en défense collective 

des droits et en faisant un « Die-

in » pour symboliser le risque de 

fermeture des organismes ayant 

ce mandat, faute d’un 

financement adéquat. 

Nous avons participé à deux reprises à des 

activités de mobilisation de la TCLCF au 

conseil municipal, en vue d’obtenir 

éventuellement un conseil des Lavalloises au 

sein de la ville. 
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Toujours préoccupées par l’accessibilité de toutes les femmes aux divers services de soutien, 
c’est également grâce à la TCLCF que nous avons participé à une table ronde sur les violences 
vécues par les femmes en situation de handicap et les femmes sourdes et les obstacles à 
l'accompagnement dans les ressources à Laval, organisée avec Réseau d'Action des Femmes 
Handicapées Canada. Une riche discussion à poursuivre pour prendre en compte les besoins de 
toutes les femmes et mettre fin aux violences. 

 

Voici d’autres actions auxquelles nous avons participé : 

 Campagne CA$$$$H pour l’augmentation du Programme de soutien aux organismes 

communautaires (PSOC); 

 Campagne de sensibilisation des députés concernant l’extradition d’une femme victime de 

violence conjugale; 

 

Notre implication 

Affiliation 

La Maison de Lina est membre de :  

 

 

 

  

 

 

 

https://www.facebook.com/DawnRafhCanada/?fref=mentions
https://www.facebook.com/DawnRafhCanada/?fref=mentions
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Représentation et concertation 

Nous avons, encore cette année, poursuivi notre implication au sein du Comité de coordination 

(COCO) de la Table de concertation de Laval en condition féminine (TCLCF). En plus de 

participer activement à la gestion de cette organisation, la coordonnatrice s’est également 

impliquée au comité Marie-Marguerite, visant la mise sur pied d’une ressource d’hébergement 

pour les femmes en difficulté, alors qu’une autre travailleuse, Nathalie, s’est impliquée au sein 

du comité Lavalloises d’influence et d’action politique (CLIAP) afin de travailler entre autres à la 

mise sur pied éventuelle d’un conseil des Lavalloises. Nous avons également participé aux 

rencontres régulières des membres de la TCLCF. 

Dû au départ de la directrice générale du Prélude au cours de l’été dernier, la coordonnatrice de 

la Maison de Lina a pris le relais au niveau de la délégation régionale à notre Regroupement 

provincial. Son implication s’y poursuivra d’ailleurs pour les 2 prochaines années. 

Suite à ce même départ, notre coordonnatrice a été invitée à se joindre aux membres du conseil 

d’administration de la Maison Le Prélude pour participer au comité de sélection de la future 

gestionnaire de cette ressource avec qui nous collaborons étroitement depuis nos débuts. 

Nous avons évidemment continué nos engagements ponctuels de concertation régionale avec 

les deux autres maisons mais également comme représentante des organismes 

communautaires au sein du CROC, comité visant à assurer le lien entre le CISSSL et les 

organismes communautaires financés par le MSSS. 

Nous avons également adhéré à un groupe de concertation nouveau genre ! Effectivement, c’est 

suite à l’invitation du dirigeant de deux maisons de jeunes de Laval, monsieur Vermette, que 

notre coordonnatrice a participé à la mise sur pied d’un groupe « d’entrepreneurs sociaux ». Les 

dirigeants de différents organismes de la région s’y réuniront une fois par mois afin de discuter 

d’activités d’autofinancement et de gestion de ressources humaines. Nous n’en sommes qu’aux 

balbutiements pour le moment, mais cette nouvelle structure nous semble fort prometteuse ! 

Dans un tout ordre d’idée, en concertation avec les deux autres maisons d’hébergement de la 

région, nous avons continué de solliciter une rencontre avec les services de protection de la 

jeunesse dans le but d’améliorer le travail de collaboration entre nos équipes respectives. Après 

un suivi assidu de la part de notre collègue Chantal de la Maison L’Esther, la rencontre avec la 

directrice de la protection de la jeunesse (DPJ), madame Mailloux a enfin eu lieu en février. 

Cette rencontre fut fort satisfaisante et nous semble prometteuse pour les projets de formation 

mutuelle que nous voudrions mettre en œuvre dans l’année à venir. 

Nous tenons également à souligner l’ampleur que notre implication au sein du groupe A-GIR a 

prise cette année. En effet, à titre de co-coordonnatrice de ce groupe d’une importance capitale 

pour la sécurité des femmes victimes de violence conjugale et leurs enfants, notre 

coordonnatrice a été impliqué dans pas moins de 14 dossiers à hauts risques d’homicide !  
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En plus de demander une grande mobilisation lors des évaluations et des cellules de crise, cette 

implication a également apporté des rencontres de sous-comité visant à parfaire nos méthodes 

et à analyser les actions posées dans les divers dossiers.  

En compagnie de Martin Métivier, également co-coordonnateur du groupe A-GIR, nous sommes 

allés présenter le fonctionnement de notre groupe d’intervention rapide, dans le cadre de la 

« Journée d’actualisation des connaissances en violence conjugale » à l’École nationale de police 

(ENPQ) à Nicolet.  

Au niveau régional, voici donc nos implications pour 2017-2018 

Table régionale des maisons 12 

Table de concertation en condition féminine 22 

Regroupement des organismes communautaires  3 

Regroupement (provincial) des maisons 7 

Organisation d’activités ou d’événements conjoints 7 

Concertation avec instances gouvernementales 12 

Autre 20 

Total 83 

En plus de s’impliquer dans ces divers lieux, nous tenons à souligner notre collaboration avec 

divers organismes du milieu. Parmi eux notons : 

 Maison de quartier de Fabreville 

 Maison L’Esther 

 Maison Le Prélude 

 L’îlot (centre de crise) 

 La division Urgence sociale de Laval 

 La Rosée (friperie) 

 CAVAC Laval 

 Centre de bénévolat de Laval 

 SOS violence conjugale 

 Le Bouclier d’Athéna, services familiaux 

Autres implications 

En plus des lieux formels de concertation où nous siégeons, nous participons évidemment à 

plusieurs évènements organisés par des organismes partenaires. Notons parmi ceux-ci : 

 Une journée interrégionale des femmes victimes de violence conjugale et issue de 

l’immigration qui était organisée par la Table de concertation des organismes au service des 

personnes réfugiées et immigrantes; 

 Plusieurs assemblées générales annuelles dont celles des tables de concertation et 

Regroupements dont nous sommes membres; 
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 Quelques rencontres du Groupe Réso, dont nous sommes membre afin de faire connaître 

notre organisme par les gens d’affaires de la région; 

 Le souper-spectacle organisé par la 

TCLCF, dans le cadre de la journée 

internationale des femmes. Notons que 

des femmes hébergées se sont jointes 

aux travailleuses pour participer à cet 

événement qui fut des plus agréables. 

Une journée historique pour le 

mouvement des femmes au Québec ! 

Le 5 février dernier, la Coalition 

féministe contre la violence faite aux 

femmes a vu le jour. Nous y étions ! 

Perfectionnement 

Formations 

Comme à chaque année, nous visons à assurer une formation continue aux membres de 

l’équipe de la Maison de Lina.  

C’est dans ce cadre que des travailleuses de notre équipe ont participé à diverses formations : 

 Rapports d’activités et bilans annuels par la CDCL (1 travailleuse) 

 Cours d’anglais par l’Université McGill, via la CISSSL (2 travailleuses) 

 Évaluation du risque homicide par le CISSSL (1 travailleuse) 

Il est à noter que l’équipe d’intervenantes régulières a accédé à de la formation continue, via le 

processus d’accompagnement et de supervision d’équipe. Nous avons en effet revu les 

concepts de base de l’intervention féministe en contexte de violence conjugale ainsi que les 

méthodes d’élaboration de plans d’actions en collaboration avec les femmes que nous aidons. 

Notre coordonnatrice a poursuivi, encore cette année, sa participation à un groupe de co-
développement professionnel. Cette approche de formation mise sur le groupe et sur les 
interactions des participantes pour favoriser l’atteinte de l’objectif fondamental; améliorer la 
pratique professionnelle. Cette activité répond également au besoin de briser l’isolement 
parfois vécu au poste de coordonnatrice. 
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Colloques et conférences 

 Colloque annuel du Regroupement des maisons pour femmes victimes de violence 

conjugale : « Les pratiques des maisons Une récolte généreuse ». (4 travailleuses)  

 Colloque de Trajetvi « Compétence parentale, garde des enfants, violence conjugale : 

Comment évaluer le meilleur intérêt de l’enfant » ayant eu lieu à l’UQAM (2 travailleuses) 

 Journée interrégionale sur les femmes victimes de violence conjugale immigrantes 

organisée par la TCRI (1 travailleuse) 

Communication 

Outils de communication 

Encore cette année, nous avons continué d’être actives via notre page Facebook ! Nous sommes 
fières de dire que les personnes « adeptes » de notre page (Celles ayant cliqué le bouton 
« J’aime ») sont toujours de plus en plus nombreuses. Nous avions 
terminé l’année dernière à 281 alors qu’au 31 mars 2018, nous en 
sommes à 328! C’est une augmentation de 17% comparativement à 
11% l’an dernier !   
 
Les statuts que nous avons publiés au cours de cette année ont eu une portée moyenne de 236 
personnes.  Ceux qui ont été les plus populaires concernaient les offres d’emploi que nous avons 
publiées ! Comme quoi le mouvement au niveau des ressources humaines s’est fait sentir jusque 
dans le monde virtuel !  Voici l’adresse pour aller visiter notre page : 
https://www.facebook.com/#!/Maison.de.Lina.s.Home .  
 
Comme nous vous l’annoncions l’an dernier et même probablement l’année précédente, un 
comité a travaillé, de façon acharnée, pour faire voir le jour à notre site Internet ! La longue 
démarche a finalement porté fruits puisque nous vous présentons aujourd’hui ce tout nouvel 
outil de communication que la population pourra maintenant utiliser pour nous connaître, mais 
également pour s’informer sur la problématique de la violence conjugale. Plusieurs outils 
intéressants, dont un quiz sur les mythes et préjugés, s’y trouvent et pourront permettre à toute 
personne se posant des questions d’y trouver réponses ainsi que toutes les coordonnées pour 
nous joindre afin que nous puissions offrir soutien et réconfort. Vous pouvez donc, dès 
maintenant, trouver la Maison de Lina sur la toile à l’adresse suivante : www.maisondelina.org .  
 
En tout début d’année, nous avons eu la chance de faire une présentation du travail effectué par 
les maisons d’aide et d’hébergement de la région ainsi que par le Bouclier d’Athéna, lors d’une 
entrevue télévisée sur les ondes de MaTV à l’émission « Laval families Tv Show ».  Vous pouvez 
visionner cette émission spéciale (en anglais) en suivant ce lien : 
https://www.youtube.com/watch?v=CStsVQLdtZ0&list=PLs0EzqtzJCEpveWJAaLJ7FLDFy8Bj9nu-  

https://www.facebook.com/#!/Maison.de.Lina.s.Home
http://www.maisondelina.org/
https://www.youtube.com/watch?v=CStsVQLdtZ0&list=PLs0EzqtzJCEpveWJAaLJ7FLDFy8Bj9nu-
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Administration 

Conseil d’administration 2017-2018 
Comme vous le savez sans doute, un organisme comme le nôtre se doit non seulement de 
travailler à l’amélioration continue du travail d’intervention, mais également à celui du travail de 
gestion des ressources humaines et financières. Une bonne partie de cette responsabilité 
incombe aux membres du conseil d’administration.  
 
Outre le travail habituel de gestion, lors des 11 rencontres régulières tenues cette année, les 
principaux dossiers ayant été abordés lors de nos rencontres sont : le suivi du processus 
d’accompagnement d’équipe par une consultante embauchée l’an dernier, la révision de la 
nouvelle politique de conditions de travail, l’adoption d’un document de référence concernant 
les risques liés à l’emploi à la Maison de Lina, etc. 
 

Titre Nom Provenance 

Présidente Martine Carbonneau Issue de la communauté 

Trésorière Gabrielle Lecours Représentante des hébergées 

Secrétaire Jenny Godmer Coordonnatrice 

Administratrice Dorice Vadnais Issue de la communauté 

Administratrice Fabienne Heraux Travailleuse 

Administratrice Valérie Mérette Travailleuse 

Administratrice Diane Mongeau Issue de la communauté 

 

Financement 

Nous avons encore cette année continué 
notre campagne FundScrip. Bien que les 
revenus de cette campagne diminuent 
d’année en année, nous continuons de 
faire les achats de la maison à l’aide des cartes FundScrip, ce qui nous assure un minimum de 
ristourne. L’assiduité de Denise Laforest, participante des premières heures à la campagne 
FundScrip, reste d’année en année, digne de mention ! Pour faire comme elle, nous vous 
invitons à visiter notre tout nouveau site Web, sous l’onglet « Dons », vous trouverez un lien 
vous menant directement au formulaire d’inscription. Vous pouvez ainsi nous faire des dons 
sans même sortir 1 $ de vos poches ! 
 
La Fondation canadienne des femmes nous a permis de recevoir 800 $ cette année, 
grâce à leur large campagne de levée de fonds, au profit de toutes les maisons 
d’hébergement du Canada. Merci pour ce soutien récurrent si précieux !  
 
Autre soutien récurrent, celui de madame Maria Larosa qui organise, chaque année, une 
collecte de cadeaux pour les femmes et les enfants des maisons d’hébergement des régions de 
Laval, Laurentides et Lanaudière. La générosité de cette femme impliquée n’a d’égale que celle 
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des nombreuses personnes qu’elle a convaincues de soutenir la cause de la violence conjugale. 
En plus des cadeaux habituels, cette activité nous a permis de recevoir des dons en argent. 

 
Notre super collaboration qui avait débutée l’an dernier avec le St-Hubert 
Express de Ste-Dorothée s’est poursuivie toute l’année ! Un souper par mois est 
offert aux femmes et enfants hébergés. C’est donc à chaque dernier dimanche 
du mois que cette petite douceur leur est offerte ! Ce collaborateur s’est même 
assuré d’inviter gracieusement les enfants hébergés à venir directement au 

restaurant en compagnie de leur maman pour rencontrer les mascottes de la populaire Pat 
Patrouille ! Un autre exemple de la grande générosité de l’équipe de cette entreprise ! 
 
Nous pouvons évidemment toujours compter sur de généreuses donatrices et de généreux 
donateurs. Leur soutien et leur générosité permettent aux femmes et enfants qui doivent avoir 
recours à nos services d’avoir un meilleur séjour et un soutien plus complet.  
 
Nous remercions donc celles et ceux qui ont soutenu notre organisation cette année: 

Donateurs et donatrices 2017-2018 

Angela, Stéphanie & 
Samantha 

Angelo Iacono – Député 
d’Alfred-Pellan 

BAM Ste-Rose (saucisserie) 

Bambou d’Or Boisé Notre-Dame Caisse de bienfaisance des 
employés et retraités du CN 

Centre de bénévolat de Laval Cercle des fermières Ouest 
de Laval 

Chevaliers de Colomb de Ste-
Dorothée 

Club des petits déjeuners Dépôt de l’Importateur École d’éducation 
internationale de Laval 

École St-Paul Escalade Clip n Climb Femina Québec 

Fondation Canadienne des 
femmes 

Guides du Canada I Saute Laval 

Joël Godmer Les serres FJC Lavoie Maison Lavande 

Manon & Guy Mérette Maria Larosa Marie-Josée Massé 

Maxi Fabreville Mr. Puffs Laval Papou Pizza 

Reitmans – Carrefour Laval Société de transport de Laval St-Hubert Express Ste-Dorothée 

Syndicat de l’emploi et de 
l’immigration du Canada 

Syndicat des employés du 
cégep Montmorency 

Tarterie du verger des musiques 

TCLCF Yves St-Marseille  
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REMERCIEMENTS 
 
 
Les femmes et les enfants victimes de 
violence conjugale sont notre raison 
d’être.  
 
Nous tenons à les remercier pour la 
confiance qu’ils nous témoignent et à 
leur rendre hommage pour le courage 
dont ils font preuve. 
 
Notre plus grand rêve serait 
évidemment de ne plus exister…  
 
En attendant de l’atteindre, nous nous 
engageons à toujours être là pour 
héberger, défendre et aider ces 
femmes et ces enfants pour qui, 
autant Lina que Jinane, auraient 
souhaité une meilleure vie. 
 
Merci à ces deux femmes et à toutes 
les autres tout aussi inspirantes. 

 

C.P. 1705, succ. St-Martin 

Laval (Québec) H7V 3P9 

Téléphone : (450) 962-8085  

Télécopie : (450) 627-0489 

maisondelina@videotron.ca  

http://maisondelina.org/  

 

mailto:maisondelina@videotron.ca
http://maisondelina.org/

